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Les opiacés médicamenteux

tels que le dilaudid® et  l’hy-

dromorphone sont de plus en

plus populaires. Ils sont pas

chers, faciles à trouver et

donnent à peu près le même

buzz que l’héro. En plus, on

peut faire plus qu’un hit avec

une seule pilule!! Bon rap-

port qualité/prix! Mais c’est

là qu’il faut faire attention!!!

Allons cuper!
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L’étude survUDI démontre que 25% des

participants ont utilisé de l’eau, un filtre ou un

contenant déjà utilisé par quelqu’un d’autre.

O.K., ton amiE voulait juste te dépanner en te

donnant son wash de dilau (stéricup, restant

de pilule et coton), t’étais malade pis t’en

avais besoin… Mais as-tu pensé aux  risques?

Car oui, il y a des risques de contracter le

VIH et l’hépatite C en partageant ton matériel

d’injection. Si tu partages ta dope avec

quelqu’un, c’est plus facile de séparer les

pilules de façon équitable quand c’est liquide,

alors assures-toi d’utiliser un cup, un filtre et

de l’eau stérile… et des seringues neuves pour

tout le monde! Tout le temps!!

Si tu veux garder ton cup et ton filtre pour un wash,

assures-toi que c’est juste toi qui s’en est servi. C’est

pas recommandé, car des bactéries peuvent se dévelop-

per, mais si tu y tiens, voici des trucs pour marquer ton

stéricup et pas le mélanger avec d’autres :

- Replier les bords du Stéricup;

- Enrouler un élastique sur l’embout ; 

- Brûler le Stéricup à un endroit spécifique.

Sources : Le volet montréalais du Réseau SurvUDI, Volume 2 — Données au 30 juin 2008
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LE DEBAT SUR LES SERVICES 
D'INJECTION SUPERVISEE AU QUEBEC:
Les "pour", La "contre" et Le "ne sais pas encore"...

Le 12 mai 2011, la Cour Suprême du Canada va se pencher sur le dossier

d'I nSite, le premier Service d'Injection Supervisée (SIS) en Amérique du Nord

qui a ouvert ses portes en 2003 à Vancouver et que le gouvernement conserva-

teur tente de faire fermer depuis quelques années. Au Québec aussi, ce débat

aura des répercussions importantes vu que deux organismes communautaires,

Cactus à Montréal et Point de Repères à Québec, ont annoncé leur intention

d'ouvrir des SIS en 2011. Voici donc un petit portrait de la situation, pour voir:  

qui ont pris position pour, qui est contre et qui ne s'est pas encore décidé…

Les "POUR":
-La Coalition pour la Réduction des Méfaits qui inclut :  l'ADDICQ,

L'Anonyme, Cactus, la COCQ-SIDA, Dopamine, le GRIP-Montréal, Plein

Milieu, le RAPSIM, Rézo, Spectre de Rue et Point de Repères;
-L'Ordre des infirmières et infirmiers du Québec;

-L'I nstitut National de Santé Publique du Québec (INSPQ);

-Le Programme National de Santé Publique (PNSP) 2008 du

Ministère de la Santé et des Services Sociaux (MSSS) du Québec;

-La Direction Régionale de Santé Publique de la Capitale-Nationale;

-L'ex-ministre de la Santé du Québec, le Dr. Philippe Couillard;

-Le Procureur Général du Québec, Me Hugo Jean...

La "CONTRE" (sans savoir pourquoi...):
-La Société de Développement Commercial (SDC) de Québec

(qui n'a pas pris la peine de s'informer avant de prendre position…).

Le "NE SAIT PAS ENCORE" (mais qu'est-ce qu'il attend?):
-Le ministre de la Santé du Québec, Yves Bolduc.

Les SISLes SIS sauvent des vies, sauvent des vies, 

il y a il y a URGENCEURGENCE M. le ministre!M. le ministre!

INJECTION SUPERVISEE AU QUEBEC:

de la Capitale-Nationale;

il attend?):


